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route dans une direction déterrain<5e ou le plus près possible de

cette direction, d'apprécier les (^carts de route faits et de corriger

ceux-ci convenablement par de nouvelles routes a])propriées. Cette

difficulté était infiniment plus grande pour Cabot dans des para-

ges inconnus avec les moyens si primitifs et insuffisants relative-

ment à ceux dont nous disposons aujourd'hui; les observations

astronomiques , l'état d'armement et do construction des navires,

tout était encore j'udimentaire. 11 n'est doue pas possible d'affir-

mer que la route do (Jabot a été à l'Ouest magnétique et que sa

route vraie résultante a été cette route magn('ti(iue à l'Ouest cor-

rigée exactement de un quart et demi de variation N 0, — en

supposant que cette variation est bien celle (i[ui convient , suppo-

sition gratuite, que rien ne peut justifier.

vm.

Il importe maintenant de prouver mathématiquement l'erreur

commise par le Dr. Dawson , et ce , en supposant admise pour un

instant sa propre théorie et en précisant le point où, suivant les

conséquences légitimes et forcées de cette théorie , aurait été l'at-

terrage de Jean Cabot en 1497. Nous le ferons en nous servant

de ses propres données ainsi que des prémisses mêmes de son

argumentation '.

Si Colomb sur un trajet de 3150 milles avec une variation

magnétique de un quart (11° 15') éprouva un écart linéaire de 9iO

milles seulement, cet écart linéaire de 240 milles correspond à

un angle d'écart x donné par l'expression:

240_

3150
tga;

Cet angle x d'écart est déterminé par le calcul suivant :

Log 240 = 2,380211

Co - Log_3150_= 4,501689

Log tg a; = 2,881900

X = 4° 21'.
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